
Créatrices d’entreprises en Bourgogne :
une parité difficile à trouver

Les femmes ne représentent que 32 % des nouveaux entrepreneurs en Bourgogne,

une part bien inférieure à leur place au sein de la population active. Elles

investissent pour la plupart dans des activités de services traditionnellement

féminines. Les plus jeunes optent massivement pour le statut d’auto-entrepreneur.

Entre 30 et 45 ans, leurs projets relèvent davantage de l’entreprise classique.

Les créatrices d’entreprises prennent moins de risques que les hommes. Plus

diplômées, elles s’entourent aussi davantage des conseils de proches ou de

professionnels. Mais leur moindre prise de risques les dessert aussi : les montants

financiers investis, gage de la pérennité des entreprises, sont plus faibles que

ceux engagés par les hommes.
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Part des femmes dans la création d'entreprises en 2010
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Source : Insee, Enquête Sine 2010.

Création d’entreprises : la Bourgogne
en position médiane

Au premier semestre 2010, 1 900 Bourgui-
gnonnes ont créé une entreprise. C’est

trois fois plus qu’au premier semestre 2006,
une augmentation liée à la mise en place en
2009 de l’auto-entreprise. Ce régime simplifie
les démarches administratives. Il vise à stimu-
ler la création d’entreprise, facteur important
de renouvellement du tissu productif et de
développement de l’emploi. L’auto-entreprise a

connu un vif succès, plus encore auprès des
femmes que des hommes : plus des deux-tiers
des créatrices ont adopté ce statut contre 60 %
des créateurs.

Malgré leur incursion dans le régime de
l’auto-entrepreneuriat, les femmes res-

tent minoritaires parmi les créateurs d’entre-
prises. Les femmes sont à l’origine de 32 % des
entreprises créées, une part identique à celle
qu’elles occupent parmi les travailleurs indé-
pendants. On est loin de leur présence dans la
population active, à 45 % féminine.
En Bourgogne, l’entrepreneuriat féminin se
situe à un niveau proche de la moyenne natio-
nale. Les créatrices sont davantage présentes
dans les régions très urbanisées et tertiaires
comme l’Île-de-France et Provence-Alpes-
Côte d’Azur où plus d’un tiers des créateurs
sont des femmes. À l’inverse, elles ne portent
que 28 % des projets de création en Lorraine.

Les créatrices s’inscrivent sur des activités
de services traditionnellement « fémini-

nes » : soins de beauté, coiffure, activités liées à
la santé humaine ou encore travaux de secréta-
riat. Les hommes choisissent la construction, la

Une place encore limitée des
femmes

Un choix d’activités assez sexué
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réparation, le conseil pour les affaires, l’a-
ménagement paysager.
Cette forte différenciation selon le sexe
est surtout prononcée pour les
auto-entreprises où les femmes investis-
sent davantage les secteurs peu spéciali-
sés des services et de la santé humaine,
les hommes, les travaux de maçonnerie et
d’installation électrique.
Dans le cas des entreprises classiques, où
les métiers sont mieux identifiés et plus
qualifiés, les créatrices sont malgré tout
très présentes sur la filière santé, comme
sage-femmes ou infirmières, des métiers
par ailleurs exclus du périmètre de
l’auto-entreprise.
Les femmes plébiscitent aussi largement
le commerce : il attire un quart des créa-
trices avec une orientation forte vers le
commerce de détail ou la vente hors
magasins dans le cas des auto-entrepre-
neuses, vers les « intermédiaires du com-
merce en produits divers » pour les
entrepreuses classiques.
Cette concentration sur quelques sec-
teurs d’activité n’est pas spécifique aux
créatrices d’entreprises. Elle concerne de
la même façon le champ salarié : la moitié
des femmes en emploi exercent leur
métier dans 15 % des familles profession-
nelles.
Des cloisons de verre enferment ainsi les
femmes dans des activités dont les pers-
pectives professionnelles sont moins
favorables. Les dispositifs d’aide et d’ac-
compagnement des créateurs sont sus-
ceptibles d’agir en amont sur le choix du
secteur d’activité, en apportant un degré
d’information quant aux opportunités de
marchés, aux reprises possibles et à la
saturation de certains secteurs. En parti-
culier, des échanges avec des cheffes
d’entreprises permettraient aux porteu-

ses de projet, généralement plus éloi-
gnées des réseaux professionnels de
mieux appréhender les opportunités et
les risques qu’elles prennent.

Les femmes deviennent cheffes d’en-
treprises à tout âge. Mais la propen-

sion à se lancer est plus forte entre 30 et
45 ans, fenêtre d’âge où se situent 45 %
des créatrices et seulement 38 % de la
population active féminine. Elles optent
alors davantage pour une entreprise clas-
sique. Beaucoup s’établissent dans l’admi-
nistration publique et la santé-action
sociale, secteurs où sont comptées les
infirmières et les sages-femmes.
Les plus jeunes comme les plus âgées se
tournent massivement vers l’auto-entre-
prise. Les jeunes créatrices constituent
un public particulièrement fragile. Avant
de se lancer, plus de la moitié d’entre elles
étaient sans emploi, inactives ou au chô-
mage. Elles s’orientent plus que leurs
aînées vers les services personnels
comme la coiffure et l’esthétique. Peu
expérimentées, elles disposent d’un
réseau professionnel peu étoffé et leur
mise de fond initiale est assez modeste :
1 400 euros en moyenne pour une auto
entreprise, 21 300 euros pour une entre-
prise classique. Le soutien d’une entre-
preneure expérimentée par le biais du
marrainage peut permettre à ces jeunes
créatrices de rompre l’isolement et de se
familiariser avec la posture de chef d’en-
treprise.

Auto-entreprises : le top 5 des secteurs d'activité
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Les créateurs engagent des moyens
financiers sans garantie de rentabilité.

En ce domaine, les femmes prennent
moins de risques que les hommes.
Pour une entreprise classique elles inves-
tissent en moyenne 30 000 euros, les
hommes, 40 000 euros. Un tiers d’entre
elles démarrent avec moins de 4 000
euros ; 22 % seulement des hommes.
Dans le cas de l’auto-entreprise, elles
investissent cette fois-ci plus que les
hommes : 3 600 euros contre 2 900 euros.
Mais 40 % des femmes et 45 % des hom-
mes démarrent sans apport initial.
Le développement d’actions de sensibili-
sation auprès des financeurs constitue
une réponse à ce sous-dimensionnement
financier des projets portés par les fem-
mes. Des outils tels que le fonds de
garantie à l’initiative des femmes (FGIF)
sont proposés pour permettre aux entre-
preneuses de mieux dimensionner leur
projet, gage de pérennité de l’entreprise,
et de garantir leur indépendance écono-
mique.

Les trois quarts des futurs entrepre-
neurs consultent des structures

dédiées à la création d’entreprise - cham-
bres consulaires, associations - ou pren-
nent conseil auprès de l’entourage
professionnel ou de professionnels spé-
cialisés (avocat, conseil juridique…).
Les femmes s’entourent davantage de
conseils. Dans le cas de l’entreprise clas-
sique, seules 20 % montent leur projet
sans recours à une aide extérieure, 27 %
des hommes.

Moins de risques financiers
pour les femmes

Des projets différents selon
l’âge et le niveau de diplôme

Davantage de conseils

Un choix d’activité très sexué pour les auto-entreprises, davantage mixte pour les entreprises classiques

Sources : Insee, Enquête Sine 2010 - Enquête auto-entrepreneurs 2010 - premières interrogations.

Les cinq activités retenues en priorité selon le sexe (Naf 700)
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Les « conseils de proches » comptent
beaucoup pour elles, une importance
peut-être à rapprocher de la contrainte
marquée qu’exercent les tâches familiales
et domestiques pour les femmes actives.
Ainsi, les deux tiers des créatrices d’en-
treprises classiques consultent un
membre de leur famille.
Les auto-entrepreneurs montent davan-
tage leur projet en solitaire, conséquence
même de la simplification des formalités
administratives attachée au régime. Mais
là encore, les femmes prennent moins de
risques : seules 30 % d’entre elles se lan-
cent seules contre 50 % pour les hommes.

Peu se lancent sans diplôme : 15 %
contre 21 % pour les hommes. Dans les

faits, aucun diplôme spécifique n’est
requis pour créer son entreprise. Mais la
réglementation de certaines professions
libérales ou artisanales exige une qualifi-
cation afin de garantir la protection du
consommateur, une obligation qui s’ap-
plique aux créateurs.
Parmi les diplômées, elles sont aussi nom-
breuses à être titulaires d’un CAP-BEP,
que d’un baccalauréat ou encore d’un
diplôme de deuxième ou troisième cycle
universitaire. D’ailleurs, la présence des
femmes très diplômées est plus élevée
parmi les créatrices que dans l’ensemble
de la population active : 21 % contre 13 %.
Les femmes créatrices sont plus diplô-
mées que les hommes - 20 % sont titulai-
res d’un diplôme de l’enseignement

Plus diplômées

supérieur - mais, ces derniers, plus sou-
vent titulaires d’un diplôme technique,
CAP ou BEP, bénéficient d’une compé-
tence professionnelle immédiate.

L’expérience antérieure joue aussi. À
cet égard, celle des femmes apparaît

plus limitée : 46 % d’entre elles se trou-
vaient étudiantes, retraitées, au foyer ou
au chômage avant de se lancer contre 29 %
des hommes. Ce déficit d’expérience des
femmes interroge quant au rôle que peu-
vent jouer les pouvoirs publics en ce
domaine : impulsion, mise en réseau,
publicité, mise à disposition de platefor-
mes de communication, de ressources.
Les réseaux sociaux et les outils numéri-
ques sont de nature à faire évoluer les
formes de soutien ou de coopération exis-
tantes.
Ces parcours antérieurs éclairent quant à
la motivation des créateurs. Le goût d’en-
treprendre intervient en majeur pour
tous. Mais les hommes recherchent aussi
des rémunérations plus élevées, les fem-
mes évoquent le besoin d’avoir un emploi
ou de sortir du chômage.
Ainsi, la moitié des auto-entrepreneuses
sont motivées par la perspective de créer
leur propre emploi. De fait, 57 % d’entre
elles étaient au chômage ou inactives, un
pourcentage qui atteint 63 % pour les plus
jeunes.
Les créatrices en activité auparavant
retiennent, pour les trois quarts d’entre
elles, le régime de l’entreprise « clas-

sique ». Dans ce cas, le désir d’indépen-
dance et d’autonomie l’emporte.
Cette meilleure connaissance des projets
de création, de leur contexte et du profil
des porteurs de projet peut aider à mieux
orienter les politiques de soutien.

Hommes et femmes connaissent des
difficultés similaires au démarrage

de leur projet. « Effectuer seul les démar-
ches », « connaître la législation en
vigueur » et « fixer le prix des produits et
services », ces trois difficultés sont citées
par plus de 20 % des auto entrepreneurs,
hommes comme femmes. Elles font écho
à la faible expérience des auto-entrepre-
neurs dans le métier d’indépendant.
« Trouver une assurance » est également
mentionnée par les hommes, en lien avec
les entreprises qu’ils créent dans la cons-
truction.
Chez les entrepreneurs classiques la prin-
cipale difficulté est « régler les formalités
administratives » difficulté évoquée par
plus de 40 % d’entre eux. Viennent ensuite
« établir des contacts avec la clientèle » et
« obtenir un financement ».
Ces difficultés sont autant d’enjeux à rele-
ver pour les structures qui accompagnent
la création d’entreprise. Les auto-entre-
preneurs ont surtout besoin de conseils
généraux sur le fonctionnement d’une
entreprise, les entrepreneurs classiques,
outre les formalités administratives,
souhaitent être soutenus pour rentabili-
ser au mieux leur entreprise et établir des
contacts avec la clientèle.

Des difficultés
au démarrage

Des différences marquées entre hommes et femmes

Sources : Insee, Enquête Sine 2010 - Enquête auto-entrepreneurs 2010 - premières interrogations.

Profil des créatrices et créateurs d’entreprises

Une expérience profession-
nelle plus limitée



- Créations d’entreprises en Bourgogne au premier trimestre 2012 :
l’auto-entreprenariat fait toujours recette Bourgogne Dimensions n°90 - juillet 2012.
- Créations d’entreprises en Bourgogne : sursaut au 4e trimestre 2011
Bourgogne Dimensions n°88 - février 2012.
- Créations et créateurs d’entreprises - Première interrogation 2010, profil du créateur
Insee résultats N°58 Economie - février 2012.
- En Bourgogne sept entreprises sur dix passent le cap des trois ans
Bourgogne Dimensions n°171 - octobre 2011.

POUR EN SAVOIR PLUS
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Le système d’information sur les nouvelles entreprises (Sine)

Le monde des entreprises évolue continuellement. Des entreprises se créent tandis que
d’autres disparaissent ou sont reprises. L’Insee gère le répertoire SIRENE (système informatisé
du répertoire national des entreprises et des établissements) qui permet de dénombrer
l’ensemble des nouvelles entreprises. Ces informations concernent essentiellement
l’entreprise mais peu le créateur lui-même.
Pour compléter ces données, l’Insee a créé un « Système d’information sur les nouvelles
entreprises », (Sine).
Ce dispositif permet d’étudier et de suivre les créations et la vie des jeunes entreprises autour
de différents thèmes tels que : le profil du créateur, les conditions de la création, les difficultés
rencontrées, leur pérennité...
En janvier 2009, un nouveau statut voit le jour, l’auto-entrepreneuriat. Très vite adopté par les
créateurs, il devance dès la première année la création d’entreprises classiques. En 2010, le
dispositif SINE s’est donc doté d’une nouvelle enquête « auto-entrepreneurs » permettant ainsi
de couvrir l’ensemble des créations d’entreprises en France.
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Bourgogne : près d’une entreprise sur
deux pérenne après cinq ans

Entourées de plus de conseil, davantage
diplômées, les femmes portent pourtant

des projets qui s’avèrent moins pérennes que
ceux des hommes. Cinq ans après leur création,
la moitié des entreprises classiques initiées par
les femmes sont encore actives, contre 57 %
pour les hommes. Le type d’activité et le capital
investi ne jouent pas en leur faveur.
Le secteur d’activité joue un rôle important
dans la pérennité de l’entreprise. Ainsi, les taux
de survie sont plus élevés pour les entreprises
de transport et d’entreposage, les entreprises
de l’industrie et celles proposant des services
aux ménages. À l’inverse, ils sont plus faibles
dans le commerce et la réparation ou l’héber-
gement et la restauration, deux secteurs où les
femmes sont très présentes. Mais, à secteur
d’activité identique, les femmes réussissent
moins bien.
L’investissement initial est tout autant essen-
tiel. Avec une mise de fonds dépassant 160 000
euros, les trois quarts des entreprises sont
encore actives cinq ans après leur création ;
avec moins de 2 000 euros investis, le taux de
survie tombe à 45 %.
En investissant des montants plus modestes
que les hommes, les femmes se donnent moins
de chance. Pourtant, au delà de 80 000 euros,
elles réussissent mieux, une garantie pour les
structures financières qui les soutiennent.
Orienter les femmes vers des secteurs d’acti-
vités moins fragiles, les soutenir dans leur

choix initial, leur garantir davantage de moyens
financiers sont des enjeux forts pour les struc-
tures qui accompagnent et soutiennent la créa-
tion d’entreprise. L’entrepreneuriat isole si des
réseaux actifs ne fédèrent pas les entrepre-
neuses et ne proposent pas, dans les étapes
critiques de vie de l’entreprise, un accompa-
gnement adapté à leur besoin.

�Christine Charton, Jocelyne Gaborieau,
Stéphane Vigneau.

Des entreprises moins pérennes



<<
  /ASCII85EncodePages false
  /AllowTransparency false
  /AutoPositionEPSFiles true
  /AutoRotatePages /None
  /Binding /Left
  /CalGrayProfile (Dot Gain 20%)
  /CalRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CalCMYKProfile (U.S. Web Coated \050SWOP\051 v2)
  /sRGBProfile (sRGB IEC61966-2.1)
  /CannotEmbedFontPolicy /Error
  /CompatibilityLevel 1.4
  /CompressObjects /Tags
  /CompressPages true
  /ConvertImagesToIndexed true
  /PassThroughJPEGImages true
  /CreateJobTicket false
  /DefaultRenderingIntent /Default
  /DetectBlends true
  /DetectCurves 0.0000
  /ColorConversionStrategy /CMYK
  /DoThumbnails false
  /EmbedAllFonts true
  /EmbedOpenType false
  /ParseICCProfilesInComments true
  /EmbedJobOptions true
  /DSCReportingLevel 0
  /EmitDSCWarnings false
  /EndPage -1
  /ImageMemory 1048576
  /LockDistillerParams false
  /MaxSubsetPct 100
  /Optimize true
  /OPM 1
  /ParseDSCComments true
  /ParseDSCCommentsForDocInfo true
  /PreserveCopyPage true
  /PreserveDICMYKValues true
  /PreserveEPSInfo true
  /PreserveFlatness true
  /PreserveHalftoneInfo false
  /PreserveOPIComments true
  /PreserveOverprintSettings true
  /StartPage 1
  /SubsetFonts true
  /TransferFunctionInfo /Apply
  /UCRandBGInfo /Preserve
  /UsePrologue false
  /ColorSettingsFile ()
  /AlwaysEmbed [ true
  ]
  /NeverEmbed [ true
  ]
  /AntiAliasColorImages false
  /CropColorImages true
  /ColorImageMinResolution 300
  /ColorImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleColorImages true
  /ColorImageDownsampleType /Bicubic
  /ColorImageResolution 300
  /ColorImageDepth -1
  /ColorImageMinDownsampleDepth 1
  /ColorImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeColorImages true
  /ColorImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterColorImages true
  /ColorImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /ColorACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /ColorImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000ColorACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000ColorImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasGrayImages false
  /CropGrayImages true
  /GrayImageMinResolution 300
  /GrayImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleGrayImages true
  /GrayImageDownsampleType /Bicubic
  /GrayImageResolution 300
  /GrayImageDepth -1
  /GrayImageMinDownsampleDepth 2
  /GrayImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeGrayImages true
  /GrayImageFilter /DCTEncode
  /AutoFilterGrayImages true
  /GrayImageAutoFilterStrategy /JPEG
  /GrayACSImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /GrayImageDict <<
    /QFactor 0.15
    /HSamples [1 1 1 1] /VSamples [1 1 1 1]
  >>
  /JPEG2000GrayACSImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /JPEG2000GrayImageDict <<
    /TileWidth 256
    /TileHeight 256
    /Quality 30
  >>
  /AntiAliasMonoImages false
  /CropMonoImages true
  /MonoImageMinResolution 1200
  /MonoImageMinResolutionPolicy /OK
  /DownsampleMonoImages true
  /MonoImageDownsampleType /Bicubic
  /MonoImageResolution 1200
  /MonoImageDepth -1
  /MonoImageDownsampleThreshold 1.50000
  /EncodeMonoImages true
  /MonoImageFilter /CCITTFaxEncode
  /MonoImageDict <<
    /K -1
  >>
  /AllowPSXObjects false
  /CheckCompliance [
    /None
  ]
  /PDFX1aCheck false
  /PDFX3Check false
  /PDFXCompliantPDFOnly false
  /PDFXNoTrimBoxError true
  /PDFXTrimBoxToMediaBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXSetBleedBoxToMediaBox true
  /PDFXBleedBoxToTrimBoxOffset [
    0.00000
    0.00000
    0.00000
    0.00000
  ]
  /PDFXOutputIntentProfile ()
  /PDFXOutputConditionIdentifier ()
  /PDFXOutputCondition ()
  /PDFXRegistryName ()
  /PDFXTrapped /False

  /CreateJDFFile false
  /Description <<

    /BGR <>
    /CHS <FEFF4f7f75288fd94e9b8bbe5b9a521b5efa7684002000410064006f006200650020005000440046002065876863900275284e8e9ad88d2891cf76845370524d53705237300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c676562535f00521b5efa768400200050004400460020658768633002>
    /CHT <FEFF4f7f752890194e9b8a2d7f6e5efa7acb7684002000410064006f006200650020005000440046002065874ef69069752865bc9ad854c18cea76845370524d5370523786557406300260a853ef4ee54f7f75280020004100630072006f0062006100740020548c002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee553ca66f49ad87248672c4f86958b555f5df25efa7acb76840020005000440046002065874ef63002>
    /CZE <>
    /DAN <>
    /DEU <>
    /ESP <>
    /ETI <>
    /FRA <>
    /GRE <>

    /HRV (Za stvaranje Adobe PDF dokumenata najpogodnijih za visokokvalitetni ispis prije tiskanja koristite ove postavke.  Stvoreni PDF dokumenti mogu se otvoriti Acrobat i Adobe Reader 5.0 i kasnijim verzijama.)
    /HUN <>
    /ITA <>
    /JPN <FEFF9ad854c18cea306a30d730ea30d730ec30b951fa529b7528002000410064006f0062006500200050004400460020658766f8306e4f5c6210306b4f7f75283057307e305930023053306e8a2d5b9a30674f5c62103055308c305f0020005000440046002030d530a130a430eb306f3001004100630072006f0062006100740020304a30883073002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e003000204ee5964d3067958b304f30533068304c3067304d307e305930023053306e8a2d5b9a306b306f30d530a930f330c8306e57cb30818fbc307f304c5fc59808306730593002>
    /KOR <FEFFc7740020c124c815c7440020c0acc6a9d558c5ec0020ace0d488c9c80020c2dcd5d80020c778c1c4c5d00020ac00c7a50020c801d569d55c002000410064006f0062006500200050004400460020bb38c11cb97c0020c791c131d569b2c8b2e4002e0020c774b807ac8c0020c791c131b41c00200050004400460020bb38c11cb2940020004100630072006f0062006100740020bc0f002000410064006f00620065002000520065006100640065007200200035002e00300020c774c0c1c5d0c11c0020c5f40020c2180020c788c2b5b2c8b2e4002e>
    /LTH <>
    /LVI <>
    /NLD (Gebruik deze instellingen om Adobe PDF-documenten te maken die zijn geoptimaliseerd voor prepress-afdrukken van hoge kwaliteit. De gemaakte PDF-documenten kunnen worden geopend met Acrobat en Adobe Reader 5.0 en hoger.)
    /NOR <>
    /POL <>
    /PTB <>
    /RUM <>
    /RUS <>
    /SKY <>
    /SLV <>
    /SUO <>
    /SVE <>
    /TUR <>
    /UKR <>
    /ENU (Use these settings to create Adobe PDF documents best suited for high-quality prepress printing.  Created PDF documents can be opened with Acrobat and Adobe Reader 5.0 and later.)
  >>
  /Namespace [
    (Adobe)
    (Common)
    (1.0)
  ]
  /OtherNamespaces [
    <<
      /AsReaderSpreads false
      /CropImagesToFrames true
      /ErrorControl /WarnAndContinue
      /FlattenerIgnoreSpreadOverrides false
      /IncludeGuidesGrids false
      /IncludeNonPrinting false
      /IncludeSlug false
      /Namespace [
        (Adobe)
        (InDesign)
        (4.0)
      ]
      /OmitPlacedBitmaps false
      /OmitPlacedEPS false
      /OmitPlacedPDF false
      /SimulateOverprint /Legacy
    >>
    <<
      /AddBleedMarks false
      /AddColorBars false
      /AddCropMarks false
      /AddPageInfo false
      /AddRegMarks false
      /ConvertColors /ConvertToCMYK
      /DestinationProfileName ()
      /DestinationProfileSelector /DocumentCMYK
      /Downsample16BitImages true
      /FlattenerPreset <<
        /PresetSelector /MediumResolution
      >>
      /FormElements false
      /GenerateStructure false
      /IncludeBookmarks false
      /IncludeHyperlinks false
      /IncludeInteractive false
      /IncludeLayers false
      /IncludeProfiles false
      /MultimediaHandling /UseObjectSettings
      /Namespace [
        (Adobe)
        (CreativeSuite)
        (2.0)
      ]
      /PDFXOutputIntentProfileSelector /DocumentCMYK
      /PreserveEditing true
      /UntaggedCMYKHandling /LeaveUntagged
      /UntaggedRGBHandling /UseDocumentProfile
      /UseDocumentBleed false
    >>
  ]
>> setdistillerparams
<<
  /HWResolution [2400 2400]
  /PageSize [612.000 792.000]
>> setpagedevice


